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Nous dirons le résultat final de ce tournoi depuis

ongtemps attendu.

LA CROSSE. -LE NATIONAL CHAMPION

Les ' Capitals juniors "nont laissé le champ libre à
notre vaillant club Le National, et n'ont point voulu

se mesurer de nouveau avec lui, samedi dernier.
Le National est donc vainqueur, emportant par le fait

le titre de Champion intermédiaire. C'est un honneur
pour notre association caniadienne-française, et nous
sommes heureux d'y pouvoir applaudir. Que ne fait-
on ainsi en toute chose, religieuse ou politique ?i

Nous devons une mention toute particulière aux di-
recteurs et membres du comité du National :c'est
grâce a l'organisation, à la discipline qu'ils ont appor-
tée à leur club, que ce succès a été remporté.

PALETOT DEMI-AJUSTÉ
(Voir gravure)

Cette belle confection est en draD double bleu foncé,
entièrement soutaché, sauf pour le haut de la manche.
Ce vêtement peut également se faire en peluche sans
garniture. On assemblera les coutures, excepté celle
des épaules, on les repassera et on calquera le motif
d'ornement. Le plein vermicellé recouvre tout le tissu
et les arabesques marquent les coutures. Araignées de
cordonnet dans ces arabesques. On brodera à la nia-
chine le motif de tresse fine et de soutache vrillée ou
on le donnera à broder. Ceci terminé, faire les cou-
tures d'épaules et les coutures extérieures des manches
et poser la doublure de soie noire. Bougran et étoffe
aux bords de devant, sous-patte à boutonnières à
droite et boutons à gauche. Poignet d'encolure en
drap et col rabattu brodé.

CONSEILS PRATIQUES

.Nettoyagoe des ombrelles.-~Bien souvent il arrive
qu'une ombrelle encore très fraîche doit être mise
hors d'usage à cause des lignes noires qui se forment

aux plis. Ceci arrive surtout pour les onmbrelles claires,
bleues, blanches, etc. Voici un moyen de faire dis-

paraître ces lignes noires sur les étoffes de teinte

solide, bieni entendu. On ouvre l'ombrelle,, puis, à

l'aide d'un linge fin que l'on a légèrement mouillé et

savonné, on frotte, l'une après l'autre. ces ligne salies;

quand elles ont toutes subi ce nettoyage, on rince

avec une éponge fine, d'abord îes parties savonnées,
puis l'ombrelle entière, en versant dessus une grande

quantité d'eau. On suspend alors l'ombrelle ouverte,

par le haut du manche, et on laisse sécher complète-

ment, à l'ombre de préférence.

Remnède contre les b)rîiires. -Voici un remède conître

les brûlures que l'on ne saurait trop préconiser :Pre-

nez de l'eau de chaux (qu'on trouve chez les p)harma-

ciens), miettez-en la quantité que vous voudrez dans

un flacon à goulot assez large, et mettez autant d'huile

d'olive ; bouchez et agitez vivement ;vous obtiendrez

presque tout de suite un liniment de couleur blanche,
que vous étendez sur la partie brûlée, avec les barbes

d'une plume d'abord, puis en) compresses que vous

renouvelez souvent. Le soulagement est presque

immédiat, et la guérison rapide si on continue tes
applications pendant un certain temîps.

Ou encore-nîoyen infaillible dlans les plus graves

brûlures :Mettez sur la brûlure de la vaseline à l'acide

borique à vingt pour cent. Vous serez guéri tout de

suite.

THÉATRES

THÉATE FRANÇAIS

L'une des pièces les plus intéressantes de tous le
répertoire dramatique anglais est <joeena. Elle est de
la plume de J. -K. Tilletson, et fut d'abord jouée à

New-York. Lors de la première représenîtation, Met-
zier, le roi des critiques aniéricains, disait:

"Commes drame domestique. Qoieena ne peut être
surpassé. Comme tableau de la vie de famille, cette

pièce vivra longtempis encore lorsque les autres oeuvres
du même genre seront oubliées."

MODE

Nous f élicitons M. Phillips d'avoir choisi cette pièce
pour cette semaine au Théâtre Français.

Les entr'actes seront remplis par Deteaux et De-
Veaux, des favoris du public montréalais ;Alice Car-
nielle, artiste de graiîde valeur ;Hornrunann, mnagi-
cien ;et plusieurs autres artistes de mérite.

PARC SOMER

Si cet été continue, le Parc Sohmer pourra rouvrir
ses portes tous les jours afin de permettre aux ama-
teurs de respirer. Ce serait d'ailleurs l'intérêt même
de la direction ;il y aurait foule pour voir tous les
genres de grimaces, de tours de force et d'équilibre
qui s'y font, entendre de bonnie nmusique :c'est là,
paraît-il, le pr(ogrammine de chaque dimanche. Grande
variété dans les jeux, plaisirs honnêtes pour tous.
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PRIMES DU MOIS DE SEPTEMBRE

LISTE DES RÉCLAMANTS

Montréeal. -Albert Vallé, 193, rue Ste-Elizabeth ; C.
Pagé, 1372, rue Notre-Dame ;Auguste Delisle,
118, rure St-Martin ;C. Maysenhoeldier, 31, rue
Grothé ;A. Ricard, 470, rue \Volfe ;A.-H. Pi-
card, 155, rue Drolet ;J. -E. Desîsuriers, 2050,
rue Notre-Dame ;Mmîe G. Robillard, 18, ruelle
St-Pierre ; J.-A. Hénault, 951, rue St-André ; J.
Lalonde, 47, rue St-Dominique ;J. -S. Bourgeois,
1387, rue Ste-Catherine.

Pointe Saint- Charles. -Léon Roger, 209, rue Ryde.
Saint-Heitri de Montréal. -Albert Bissonnette, 109,
rue St-Philippe.
Qiu'bec.-Joseph Dugal, 514, rue St-Valier, St-Roch

J.-M. Rochette, 82, rue 5mnai, St-Sauveur ; Gau-
diose Leteliier. 62, rue St-Ignace, St-Sauveur;
A. Proulx, 55, rue St-Olivier ;N. Fournier, rue
St-Joseph, St-Roch Mlle H. Leroieux, 6, rue
St-Georges ; Albert Bernier, 41, boulevard Lan-
gelier, St-Sauveur ;Eugène Racine, 291, rue
Arago ;F. Boivin, 158, rue Napoléon. St-Sau-
veur.

Les Rboielenuents. -Josephi-Arsène Tremblay.
Coaticook.-R. Fournier & Frère.
Laprairie. -Joseph Faille.
Lonynevi.-B. Normandin.
Beaidusî-nois. -Mlle M.-L. Fortin.
FoUl River, Mast.-Mmne P. Taîbot, 306, rue Harrison.

LE BILLARD
C OUPS DE FANTAISIE PAR 'M. LUCIEN PLOT

PALETOT DEMIl-AJUsTt AVEC BRODERIE DE SOUTACHE
Extrait de La Saison, 30, rue de Lue, Paris

Attaquer sa bille au centre et à droite, la rouge au
quart. Coup de queue allongé et assez fort.

NOUVELLES A LA MAIN

Madame à sa bonne:
-Eh bien, Julie, avez-vous reçu de bonnes nou-

velles de votre pays ?
-Excellentes, madame, mon grand-père vient d'ob-

tenir la permission de demander la charité à la porte
de l'église

Piquante répartie d'un prédicateur espagnol qui sie

plaignait, du haut de la chaire, qu'on causât dans l'é-
glise

-Mon Père, lui dit une bonne vieille, ce ne sont
pas les femmes qui causent.

-Tant mieux, ma bonne, ce sera plus tôt fini.


